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9/5/09 
 

1. Personnages 
 
Jocelyne :  
 
Nourrice de profession (et un peu femme de ménage) d’origine portugaise, elle a passé 
toute sa vie jusqu’à il y a 5 ans dans une famille huppée de Waterloo où elle s’est occupé 
des parquets huilés et des 6 enfants de la famille. Elle n’a fait que ça dans la vie, ne 
connaît rien à rien mais croit tout savoir, en tout cas en terme d’éducation et de 
comportements des enfants (elle adore faire des remarques à ce sujet à tout le monde 
en prônant sa bonne parole).  
Il y a 5 ans, elle s’est fait jetée de la famille (le petit dernier a atteint 21 ans et quitté 
la maison) et depuis, célibataire endurcie, habite chez sa sœur cadette en plein centre 
de Bruxelles, sort seulement pour faire les courses, acheter Marie-Claire « faites votre 
coussin en dentelle vous-même en 154 leçons » et une bouteille de porto pour se 
rappeler ses tendres années au pays. Quand on la voit, on dirait qu’elle est en plein 
ménage, même à une réception de mariage ! 
 
Michèle :  
 
Née de parents belges colons au Congo, elle a vécu toute sa jeunesse là-bas jusqu’à 30 
ans. Elle a passé son temps à vagabonder de tribus en tribus primitives pour étudier le 
vaudou. De retour en Belgique depuis 2 ans, elle est complètement anti-occidentale : 
tout l’énerve dans notre mode de vie, l’agitation, le bruit, les agendas, l’organisation, … 
Elle ne fait rien de très précis depuis son retour : elle émarge au CPAS, dit toujours 
qu’elle « se cherche », très orientée vers les médecines parallèles, la psychothérapie, les 
formations bizarres de développement de soi par la consommation de légumes verts, et 
ce genre de choses… Elle a un look plutôt hippie.  
 
Patricia : 
 
Fille de l’immigration italienne à Charleroi, elle n’a pas pu faire d’études car son père qui 
travaillait comme ouvrier dans la dernière mine du pays est mort à l’âge de 32 ans des 
suites d’un corps au pied dégénérant… Sa mère, surnommée gentiment par le quartier 
« l’esprit gondolant de Venise » faisait ce qu’elle pouvait pour élever ses 8 enfants. 
L’aînée, Patricia a dès 16 ans travaillé pour aider sa mère. Elle a fait une croix sur un 
mariage (mais adore « faire croire que aux mecs », ses enfants et prend encore 
aujourd’hui la tête de la famille. Elle est ouvrière à la chaîne depuis 19 ans dans une 
usine de dénoyautage de câpres. Désabusée, fière de sa « réussite », elle a un niveau de 
langage très bas et est peu instruite. Elle adore les jogging et les casquettes, et surtout 
les hollywood à la chlorophylle. 

 



Julian : 
 
Fils à papa, Julian a toujours tout réussi… enfin, tout lui a toujours sourit ! Etudes de 
commerce international (en 7 ans au lieu de 5, mais bon, il a été roi des bleus, hein !). 
Papa lui a offert une petite mini cooper pour son 20ème anniversaire (qu’il a crashé après 
15 jours mais c’est pas grave, il a fait un job d’étudiant pendant 4 jours au bureau 
d’avocats d’amis de papa et celui-ci trouvait que ca méritait une autre). Depuis la 
réussite de ses études, il y a deux ans, il « travaille » dans la boîte d’un ami de Papa 
« Mitral & Nuclear developpement », sur le zoning industrio-commercialo-branché de 
Waterloo. Il y est « co executive manager of dispersion » (et cherche toujours de quoi il 
s’agit exactement après deux ans de « loyaux services » (réunions avec son pote Thomas 
de chez Mitral & electrical powers, et ce genre d’activité productives). Toujours en 
chemise ou costume, il se donne un air occupé et regarde toujours son portable et son 
agenda électronique. Il a un avis très libéral sur tout et aime le clamer haut et fort (car, 
quand-même, il fait partie de l’élite, non mais !). Célibataire, c’est un mâteur de première 
(qui connaît tous les bons bordels de Bruxelles). 
 
Florence : 
 
A la naissance, Florence a souffert d’une surdose de vitamine B 147, due à l’abus de 
haricots blancs de sa maman durant la grossesse… Il en résulte une sorte peu commune 
d’hyperkynésie compulsive momentanée : c’est-à-dire que Florence a des excès de 
langage, de gestes par moments, sans qu’on sache quand cela peut arriver… Cela ne l’a 
pas empêchée de vivre sa vie : études de dentisterie puis début de carrière (elle a 
stoppé après avoir balafré 6 patients qui ont fini par porter plainte), mariage avec un 
dentiste renommé, 2 beaux enfants dont elle est très fière (elle en parle tout le temps). 
Elle est actuellement femme au foyer et s’occupe de l’éducation de ses enfants en bas 
âge et passe le peu de loisirs qu’elle a à étudier la philo et raffole de partager 
humblement ses connaissances. Elle porte en général un tailleur discret, qui lui permet 
de montrer à tout le monde sa bonne éducation. 
 
Catherine : 
 
Mère de 2 enfants, infirmière en soins intensifs, mariée à un chirurgien réputé, 
Catherine a tout pour elle et est fière d’avoir réussi sa vie. Personne banale, elle n’a 
qu’un grand défaut : elle veut tout savoir sur la vie très très privée de ses 
interlocuteurs et leur pose des questions sans gêne (ben, oui, à force de voir des 
« légumes » aux soins intensifs, elle en rêve des vies, des destins). Elle rêve 
secrètement de rassembler toutes ses pensées fofolles et coquines dans des livres qui 
auraient une couverture rose et seraient vendus dans les halls de gares pour des 
femmes comme elle qui s’ennuient durant leur trajet… toujours avec un calepin à la main, 
elle questionne, note et entre dans son monde pour créer ses récits à l’eau de rose…  
 
 

 



Fabrice : 
 
Pote à Mouloud, de la bande du « CNGM » (coin nord de la gare du midi), il traîne souvent 
entre les marolles ou le centre ville : draguer les meufs, se foutre des petits vieux, 
éventuellement, si ça se met, ramasser un porte monnaie égaré ou ranger l’intérieur 
d’une voiture dont la vitre vient de voler en éclat font partie de ses occupations 
quotidiennes. En général armé de son baladeur qui joue à plein régime le rnb en vogue 
par-dessus sa casquette de travers, Fab se dandine entre transport en commun ( eh 
kwoi, fô payer en plus, t’es naze toi ou quoi ? lèche mon cul, ta mère !) et marche à pied 
(il est sportif, il va aussi à la salle de muscu de son oncle) en téléphonant avec son I 
phone pour retrouver l’un ou l’autre ami pour « faire un deal ou jouer à un nouveau truc 
sur Wii ». L’a déjà fait quelques formations depuis qu’il a abandonné l’école à 16 ans mais 
toujours, les patrons sont des Zingrats et ça marche pô… Si tu veux un peu de beu ou un 
autoradio, il est ton homme ! 
 
Maïté : 
 
3ème enfant d’une famille modèle, Maïté vient de terminer ses études de master en 
tourisme. Avant tout, est-elle convaincue, il convient dans la vie d’être bien organisée : 
timing, agenda, gestion des transports en communs sur le net avant chaque déplacement 
(quand ils sont ponctuels, ceux là…), maquillage dans un certain ordre toujours le même, 
habillage décontracté (un peu forcé pour montrer qu’elle est « zen attitude »), etc. C’est 
la base pour pouvoir mener à bien des projets de tourisme pour des groupes de cadres 
en team building (son rêve professionnel). Elle est actuellement en stage chez Flush 
travel et pense qu’elle gère son projet de bobsleigh en Afrique du Sud de mains de 
maître, tout est réglé comme un papier à musique. Comme sa relation avec Bertrand, son 
petit ami depuis 2 ans, a qui elle rédige tous les matins son emploi du temps et les 
courses (sur fichier Excel) à faire. Elle est plutôt du genre effacée, à observer, adore 
repérer les incohérences des autres et leur répandre la bonne nouvelle en leur 
expliquant par A + B qu’il faudrait plutôt faire comme ça car elle a appris dans son cours 
de … que … 
 
Philippe : 
 
Philippe est garagiste mécanicien. A 36 ans, il a repris le garage familial à La Louvière à 
la mort de son père. Depuis tout petit, sa mère décédée, il a bourlingué entre les 
carcasses de Citroën, a étudié la mécanique comme papounet et dès l’âge requis pour 
travailler comme apprenti, il a rejoint son père. Homme rustaud, il n’a jamais été 
intéressé par les femmes, la mode,… par rien à part les voitures et le doux 
ronronnement d’un cylindre parfaitement ajusté. Il passe ses loisirs à faire des 
maquettes de Citroën des années 60, dans la mezzanine aménagée au dessus du garage. 
Un peu vieux-jeu, Il quitte rarement sa salopette de travail, sauf pour mettre le 
costume étriqué qu’il a reçu pour le mariage de tante Odile il y a 14 ans. 
 

 



 
2. Situations : 

 
Courrier notaire : rdv formel = resto + rdv informel à la colonne 
 
Trajets (par 2) : 
 
Jocelyne – Fabrice : 
 
Bus 63 
 
Départ : direction : De Brouckère. 

• soit à l’arrêt Meiser à 18h02 
• Soit à Plasky à 18h03 
• Soit à De Jamblinne de Meux à 18h04 

 
Rôle Jocelyne : Tu dois aller discrètement te coller tout près de l’autre personnage qui 
se trouve dans le bus (ou montera à l’un des 2 arrêts suivants), tu voudrais te mettre 
justement à l’endroit où il se trouve (pour une bonne raison que toi seule connais…). En 
plus son comportement montre combien il est mal éduqué… Ah de nos jours, la jeunesse… 
A toi de négocier à ta sauce pour arriver à avoir ta place fétiche… 
 
Rôle Fabrice : Tu te mets dans ton coin dans le bus, si possible avec des écouteurs sur 
les oreilles. Tu es plutôt du genre à nier les gens autour de toi… Si on t’adresse la 
parole, tu réagis, pas très très poliment … 
 
Arrivée 18h16 à l’arrêt CONGRES 
 
Se rendre devant la Colonne du Congrès pour rejoindre ou attendre d’autres personne 
squi pourraient être là pour la même raison que toi… 
 
N.B. : prévoir d’être être sur place 15 minutes avant l’heure de départ du bus à l’arrêt 
choisi pour être sûr de pas rater l’autre personnage ! La réussite du jeu pour tous les 
participants dépend de ta ponctualité ! 
 
Si souci : tu peux me contacter au 0475 51 46 78 au moment même. 
 
Michèle – Julian-Catherine : 
 
métro 
 
Julian – Michèle : Etant donné que j’imagine que vous faites le trajet ensemble vers 
Bruxelles, j’essaye de vous faciliter la vie … 
 
Garez vous à Delta (en arrivant à Bruxelles, au bout de la E 411, pas par le ring). 

 



 
Une fois que vous entrez dans la station de métro, séparez-vous : le jeu commencera 
quand vous montez dans le métro (dans le même wagon bien sûr…). 
 
17h43 : entrer dans la rame de métro 5, direction Erasme. 
 
N.B. : prévoir d’être être sur place 15 minutes avant pour être sûr de pas rater l’autre 
personnage, vous serez peut-être plus que 2 ! La réussite du jeu pour tous les 
participants dépend de ta ponctualité ! 
 
Descendre à Art-Loi. 
 
17h57 : entrer dans le métro, ligne en direction de Simonis –Elisabeth. 
17h58 : descendre à l’arrêt Madou.  
 
En sortant de Madou, vous êtes sur un gros boulevard. Une perpendiculaire (avec sur son 
coin un énorme bâtiment moderne de la Communauté française) est la rue du Congrès. 
Empruntez là sur 300 m, vous arrivez à la colonne du Congrès. Il vous reste plus qu’à 
rejoindre des autres qui pourraient être là pour la même raison que toi ou les attendre 
devant la Colonne… 
 
Si souci : tu peux me contacter au 0475 51 46 78 au moment même. 
 
Rôle de Michèle :  
 
Tu essaye de te placer près de Julian (sans le connaître, hein !) et tu écoutes…  
 
Quand le moment est propice, tu lui adresse la parole pour faire un discours hippie rose 
écolo par rapport à ce qui vient de se passer. Sans t’emballer, en restant très cool, juste 
pour donner des avis et poser des questions pour comprendre… 
 
Rôle de Julian :  
 
Entré dans le métro, tu nies les gens autour de toi, tu prends ton téléphone, tu 
« appelles » ton pote … de la boîte et tu baratines par rapport à un deal que tu as 
réussi : dégrossir 40 emplois d’une succursale qui fournit de l’électricité au charbon pour 
augmenter le personnel d’une centrale nucléaire à la place… Et ces cons n’auront pas le 
choix : soit ils vont bosser en Allemagne soit ils pointent ! Il devrait y avoir des 
réactions quand tu as raccroché… 
 
Rôle de Catherine : 
 
Tu entres dans le même wagon, te places près de Julian et Michèle (sans les connaître, 
hein !) et tu observe… Sans doute que leur conversation te donnera des idées pour une 
situation de bouquin… Et si ces deux personnes finissaient en couple… Comment imaginer 
leur vie à deux ? leurs conversations autour de la table ? l’éducation de leurs enfants ? 

 



Leurs relations sexuelles ? Tu prends ton calepin d’écrivain en herbe et commence à 
écrire des idées, Peut-être qu’à un moment tu auras envie de te présenter comme 
écrivain en pleine cogitation pour un nouveau roman formidable et quelques questions à 
leur poser pour t’aider à faire des nouveaux poersonnages… 
 
 
Florence- Maïté : 
Tram 92 
 
Arrêt de départ : Vanderkinderen pour Florence à 17h48, tram 92 direction 
Schaerbeek-gare. 
 
Arrêt pour Maïté : Héros à 17h43, tram 92 direction Schaerbeek-gare. 
 
N.B. : prévoir d’être être sur place 15 minutes avant pour être sûr de pas rater l’autre 
personnage ! La réussite du jeu pour tous les participants dépend de ta ponctualité ! 
 
Descendre à l’arrêt Congrès à 18h09. Attendre ou rejoindre d’autres personnes qui 
pourraient être là pour la même raison que toi… 
 
Si souci : tu peux me contacter au 0475 51 46 78 au moment même. 
 
Rôle Maïté :  
 
Tu t’installes dans le tram avec un bouquin ( ben, voui, forcément, on est pas là pour 
perdre du temps, autant rentabiliser un trajet…)… Essaie de trouver qq chose en lien 
avec la philo. Tu vas essayer de comprendre en lisant ce truc comment quelqu’un peut 
passer du temps juste à réfléchir sur des choses au lieu de faire des choses 
(franchement, ça te dépasse !). Tu fais pas attention aux gens qui sont autour de toi… 
 
Rôle Florence :  
 
Tu montes dans le tram et te rapproches d’un personnage que tu repères (mais tu le 
connaît pas hein !). Tiens tiens… Que lit-il ? Ca te donne envie de partager avec cette 
personne un avis philosophique… 
 
Moi-Patricia : 
Gare midi – de Brouckère – bus 29 (arrêt Theurenberg !) 
 
Patricia : tu te rends dans le hall de la gare, au sous sol, devant les machines pour 
prendre des tickets de transport Stib. Tu dois être sur place à 17h30 !  
 
N.B. : prévoir d’être être sur place 15 minutes avant pour être sûr de pas rater l’autre 
personnage ! La réussite du jeu pour tous les participants dépend de ta ponctualité ! 
 

 



Une fois « en position », tu attends de reconnaître un personnage (que tu ne connaîs pas 
hein !) et tu l’accostes, paniquée. Tu lui expliques ton rdv débile et hallucinant (cf lettre 
notaire) et lui demande de t’aider à t’y retrouver dans les transports en commun car tu 
peux pas être en retard à ce fichu rdv et ici, c’est pas comme à Charleroi…  
 
Si souci : tu peux me contacter au 0475 51 46 78 au moment même. 
 
 
Philippe :  
 
Rdv à la Colonne du Congrès à 18h10. (par le moyen que tu veux mais sache que après, on 
marche en groupe vers la bourse pour finir par manger là bas).  
 
La réussite du jeu pour tous les participants dépend de ta ponctualité ! 
 
Si souci : tu peux me contacter au 0475 51 46 78 au moment même. 
 
 
 
Rdv devant la tombe du soldat inconnu (Place du congrès, 1000 Bruxelles) 
18h15 
Sur place : je me présente, j’annonce que via l’armée, on a retrouvé l’identité du soldat 
inconnu et sa filiation. Il aurait eu une vie un peu dissolue et a laissé des enfants un peu 
partout lors de ses missions… on serait donc tous ses petits enfants et arrière petits 
enfants (une étude du notaire Vanderhoven a retrouvé les traces de sa filiation, il a 
reconnu, l’inconnu, tous ses 4 enfants…). 
(lecture texte officiel armée) 
 
Chacun devra aller se présenter face aux autres et dire un mot à son grand père 
redécouvert. 
 
Le grand père a laissé des indications concernant son héritage dans un doc de la guerre 
14-18 à Verviers. Il devra être lu en présence de tous les héritiers rassemblés autour 
d’un plat chinois (en souvenir de la bataille en Indochine). 
 
J’ai pu avoir copie du courrier via un pote à l’armée : on va boire un pot pour en causer 
avant d’être avec le notaire ? (en route vers le centre : on choisit un endroit pour boire 
un verre) 
 
Au bistrot : (à décider ensemble sur la route vers la bourse) 
19h15 
 
Lecture par tous de la lettre retrouvée. Discussion pour accord autour château : qui 
veut être pour qui est contre ?  
 

 



LA DÉFENSE 

 
Régie des anciens combattants 

Section identification 
 
 
 

Liège, le 14/4/2009 
 
Références : 023 KOD 457 
 
 
Objet : identification officielle du soldat dit « le soldat inconnu » 
 
 
 
Rapport émis en nos services ce jour du 12/04/2009. 
 
Nous soussigné, capitaine de gendarmerie militaire, certifions par la présente la corrélation des faits 
présentés ci-dessous. 
 
Etant donné les résultats de l’expertise ADN commanditée par l’arrêt 478-XDE-548 sur les restes 
enterrés dans la tombe du soldat inconnu sise Place du congrès, n° O ; 
 
Attestant que les rapports du médecin légiste, le colonel Kubla Ayivor détermine une spirale 
semblable à 99.4 % à ceux du soldat Bruno Lambinet qui a effectué un dépistage HIV suite à une 
simulation de mission lors de son entraînement dans le 14ème régiment de para-commandos au 
Rwanda le 26/11/2002; 
 
Non-obstant le fait que les services de la Poste ont transmis en nos services d’identification le 12 
janvier 2009 un courrier égaré datant de la première guerre mondiale, signé de la main de Robert 
Branquignol ; 
 
Ajoutant que le courrier a été authentifié par nos services et daté au carbone 14 ; 
 
Au vu du contenu de ce courrier et des précédentes observations, nous sommes par voie de fait et par 
l’utilisation neuronale de toute l’équipe du service arrivés à la conclusion qui s’imposait : Bruno 
Lambinet est bien le Petit fils du Soldat inconnu ; 
 
Par extension réflexive, le Soldat inconnu ne l’est plus puisqu’il s’agit de Robert Branquignol. 
 
 

Capitaine Cougnou 
Division 1, section identification 

4000 Liège, Place du chat vert, 83 

 



 
Service des archives 
 

 
 
Armée de Terre 
 
 
 

CONFIDENTIEL 
 
 

Dossier personnel 
 
NOM BRANQUIGNOL 
PRENOM Robert 
D. Naissance 31/2/1882 
Date entrée 05/04/1910 
Date sortie  Incertaine (bataille de Verviers, tranchée 22, poste 14, entre le 12 et le 14 

février 1917) 
Grade Pochtron pêleur de patates : 07/04/1910 au 21/08/1910 

Sous chef adjoint de la garde du portail : 21/08/1910 au 25/08/1910 
 
Sur avis du Colonel Moraïs ( ?), nommé Adjudant : 25/08/1910 au 
10/12/1913. 
 
Au retour de sa mission au Congo, nommé Caporal pour 1 an. 
 
Caporal chef pour son départ en mission en Italie. 
 
Sergent en septembre 1914. 

Missions 24/8/1910 : conduite de la femme de ménage portugaise du colonel 
Moraïs à la résidence de campagne de celui-ci. 
 

14/07/1911 au 04/03/1912: Adjudant au premier régiment de tirailleurs, 
en mission de décolonisation au Congo. 
 

06/05/1912 au 23/06/1912 : Indochine : convoi de semelles pour ABL 
(moins chère faites là-bas…) 
 

06/06/1912 au 10/11/1914 : Caporal affecté à la garde du campement des 
Abruzzes (surveillance frontalière). 
 

Guerre mondiale :  
 

1914-1915 : Sergent-entraineur de bidasses au camp de Waterloo. 
1916 : sergent sur le front est (région de verviers) 

 



Etude notariale  
 
Marc Vanderhoven 
Notaire 
 
Rue Quinquanpois, 14 
4020 Liège 
 
 
 

Quinquanpois, le 03/05/2009 
 
 
 
Objet : notifications suite au décès de Monsieur Robert Branquignol. 
 
 
 
 
Madame, Monsieur, 
 
Etant donné les recherches effectuées en notre étude, nous sommes à même de vous annoncer que 
vous êtes le petit-fils- la petite fille de Monsieur Quinquanpois, décédé en 1917 lors de la guerre des 
tranchées. Nous avons pu reconstituer la filiation du défunt. 
 
Le défunt a laissé un courrier exprimant ses dernières volontés qui, par une malencontreuse erreur de 
la Poste, n’a pu être découvert que très récemment. 
 
Nous enjoignons donc chaque membre de la famille recomposée à se rendre, selon les désirs du 
défunt, le même jour, dans un endroit où chacun devra faire la connaissance des autres membres de la 
famille et, toujours selon les desideratas du défunt, « autour d’un plat chinetoque, en souvenir de mon 
passage en Indochine ». 
 
Une fois l’ensemble des personnes réunies, et seulement si la famille est au complet, nous vous ferons 
parvenir la suite des souhaits du défunt, ainsi que la liste des biens mobiliers et immobiliers ayant 
appartenus au défunt et qu’il conviendra de partager entre les ayant droits. 
 
En conséquence, vous êtes convoqués séance tenante le samedi 9 mai prochain, à 20h précises au 
restaurant Thaï binh, derrière la Bourse.  
 
Un des héritiers, Monsieur Bruno Lambinet, a émis le souhait de rassembler les personnes concernées 
pour une rencontre informelle et commémorative avant cette réunion officielle. Rdv est donc donné à 
tous à 18h15 précises devant la Colonne du Congrès (place du congrès, 1000 Bruxelles) 
 
En espérant vous voir tous rassemblés afin de pourvoir à la liquidation des volontés et du partage des 
biens, veuillez agréer, madame, Monsieur, l’expression de notre sincère considération. 
 
 
 

Marc Vanderhoven, 
Notaire 

 


